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et des bonnes religieuses ne put empêcher la catastrophe. Mais 
la mort ne surprit pas M. Odilon. Il était toujours prêt à paraî­
tre devant Dieu. Celte mort est une perte pour l’Alma Mater. 
Si quelque chose néanmoins peut atténuer sa douleur, ce sont 
les marques de précieuse sympathie et les expressions de 
regrets touchants qui lui arrivèrent de toutes parts. On pleure 
avec elle l'homme si bon, le prêtre si digne, le professeur 
aimé et respecté. A ces regrets unanimes, on pouvait prévoir 
des funérailles solennelles. Nos Seigneurs l'archevêque de 
Montréal et l’évêque de Joliette vinrent rendre au regretté 
défunt les honneurs suprêmes de la sépulture On y vit accou­
rir en grand nombre les parents, les anciens élèves et les amis. 
Une centaine de prêtres, parmi lesquels, Dom Antoine, abbé 
d’Oka, des supérieurs et des professeurs de maisons d’éduca­
tion, des religieux de tous ordres, ont bien voulu y apporter 
leur sentiment de pieuses et sincères condoléances. Le service 
funèbre fut célébré par Mgr Archambeault, et l’absoute fut 
donnée par Mgr Bruchési. Avant le chant du Libera, Sa Gran­
deur Mgr l’archevêque Ht revivre le prêtre modèle avec une 
émotion communicative qui rendit plus intenses les regrets. 
En un tableau édifiant il retraça la figure de l’éducateur 
accompli, ses longues années d'enseignement, comme celles de 
ses souffrances, « qui furent sans contredit les plus belles de sa 
vie i. Omnibus omnia fœtus *um, ces paroles de saint Paul aux 
Corinthiens, Monseigneur montra qu’elles résumaient parfai­
tement la vie du bon M. Odilon.

Maintenant, père et ami regretté, 11 ne nous reste plus que 
votre chère mémoire et votre tombeau non moins affectionné ; 
nous les garderons fidèlement. Mais vous, qu’il vous sou­
vienne là haut de ceux que vous avez formés à la science et à 
la vertu, pour qu’ils soient fidèles à vos sages leçons et pour 
qu’ils suivent le magnifique exemple que vous leur laissez !

Un ami.
R. I. P.


